
Vous êtes probablement fiers de travailler pour votre entreprise, et vous souhaitez 
sûrement qu’elle soit irréprochable. Malheureusement, elle ne l’est pas.

Malgré nos demandes adressées depuis plusieurs années à votre direction,  
le groupe LDC refuse de tourner le dos aux pires pratiques de l’élevage intensif 
des poulets et de s’engager à respecter tous les critères du European Chicken 
Commitment. Pour Marie, les poulets subissent donc aujourd’hui des conditions 
de vie déplorables.

La démarche Nature d’Éleveurs mise en avant par LDC est insuffisante, 
puisqu’elle permet l’utilisation de souches de poulets à croissance ultra-rapide.  
Il s’agit d’une problématique majeure : les poulets sont issus d’une sélection 
génétique poussée, qui privilégie la prise de poids accélérée au détriment 
de la santé des animaux. Elle permet des niveaux de densité encore trop élevés 
dans les bâtiments : jusqu’à 20 poulets par mètre carré, soit cette feuille A4  
pour chaque poulet.

Les critères sur lesquels nous demandons à Marie et au groupe LDC de s’engager 
sont pourtant raisonnables et répondent aux attentes sociétales des Français, 
qui sont 91% à se déclarer contre l’élevage intensif des poulets. Ces critères 
visent une échéance à 2026 pour laisser du temps au changement, mais cette 
transformation doit être enclenchée dès maintenant. Plus de 120 entreprises 
agroalimentaires se sont déjà engagées sur l’ensemble des critères du European 
Chicken Commitment, dont des concurrentes de Marie comme Fleury Michon, 
Bonduelle, Pierre Martinet, ainsi que l’ensemble des marques distributeurs.

Si ce constat vous interpelle, et que vous souhaitez que votre groupe prenne ses 
responsabilités : faites passer le mot à vos collègues, parlez-en à votre hiérarchie.

Vous pouvez nous écrire à LDC@L214.com ou témoigner anonymement  
en flashant le QR code ci-dessous. 

Merci.

Chers employes de Marie,,


